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[Text]

Our work is still in the very early stages, but the OECD has 
carried out some work on this area, and we are attempting to 
adapt some of that work to our situation here in Canada.

Senator Buchanan: First of all, Mr. Doering, I was glad to 
hear you mention Jack McLeod. He is a personal friend of 
mine, a graduate of Nova Scotia Tech, and a native Nova 
Scotian. Therefore you are in good hands as long as you have 
people such as Jack McLeod on your side.

I have no disagreement with this bill whatsoever, Mr. Chair
man. I think it is an excellent bill, and what you are doing here 
is creating the corporate entity, as opposed to the original 
national board. In other words, the authority of the national 
board will now be transferred over to the corporate entity, is 
that right?

Mr. Doering: That is right.
Senator Buchanan: I am not sure, but I think in Nova 

Scotia we were probably one of the first provinces in the 
country to start a round table on the environment, and I recall 
it very well.

Senator Carney: The first province was Newfoundland. It 
has to be Newfoundland.

Senator Ottenheimer: I would have thought it would have 
been B.C.

Senator Buchanan: I think it was Nova Scotia. We 
recognized from the outset that when we created the Round 
Table on the Environment, it had to be representative; a group 
from industry, people involved in the environment, people 
involved in social services, even. We had a broad spectrum of 
people involved, and we also recognized that that would have 
to be a non-partisan group.

You mentioned my political nemesis, Susan Holtz. Susan 
Holtz ran against me in two elections, and to prove to you how 
non-partisan our round table was in Nova Scotia, she was the 
very first person I appointed to the board of that round table. 
But seriously, she is an excellent young woman, and she is 
very involved and interested in environmental matters; there is 
no question about that.

One other thing: Our round table people were very helpful 
when we had the conference on sustainable development in 
Nova Scotia, and it was so successful. We did not think it 
would be. Quite frankly, we were concerned about it. We 
extended invitations to many organizations worldwide, think
ing we might get one or two, and we had people from all over 
North America, both the U.S. and Canada; we had people from

|Traduction]

Statistique Canada. Les perspectives qui s’offrent leur parais
sent très encourageantes.

Nous n’en sommes encore qu’au tout début de notre travail, 
et l’OCDE a déjà fait pas mal de choses dans ce domaine, et 
nous essayons de voir dans quelle mesure nous pouvons 
l’adapter à la situation au Canada.

Le sénateur Buchanan: Premièrement, M. Doering, je 
tiens à dire que cela m’a fait plaisir de vous entendre 
mentionner le nom de Jack McLeod. C’est un ami à moi, un 
diplômé de Nova Scotia Tech, et un natif de la Nouvelle-Écos
se. Tant que vous aurez des personnes comme Jack McLeod à 
vos côtés, vous serez en bonne main.

Je n’ai absolument rien à dire contre ce projet de loi, 
Monsieur le président, je le trouve excellent; ce que vous faites 
ici, c’est créer une instance nationale, au lieu de la Commission 
nationale originale. Autrement dit, cette instance va maintenant 
assumer les pouvoirs de la Commission, n’est-ce pas.

M. Doering: C’est exact.
Le sénateur Buchanan: Je n’en suis pas tout à fait certain, 

mais je crois que la Nouvelle-Écosse a probablement été une 
des premières provinces de notre pays à créer une table ronde 
sur l’environnement; je m’en souviens en fait fort bien.

Le sénateur Carney: La première province a été Terre- 
Neuve. Il ne pouvait en être autrement.

Le sénateur Ottenheimer: J’aurais pensé que c’était la 
Colombie-Britannique.

Le sénateur Buchanan: Je crois que c’était la Nouvelle- 
Écosse. Nous avons reconnu dès le début qu’en créant la table 
ronde sur l’environnement, il fallait qu’elle soit représentative, 
qu’elle rassemble des représentants de l’industrie, des person
nes qui s’intéressent à l’environnement et même, des personnes 
qui s’occupent de services sociaux. Nous avons donc fait appel 
à des personnes représentant des intérêts très divers et nous 
avons également reconnu qu’il fallait un groupe non partisan.

Vous avez mentionné le nom de Susan Holtz, ma Némésis 
en politique. Elle a été mon adversaire au cours de deux 
campagnes électorales; et pour vous prouver l’impartialité de 
notre table ronde en Nouvelle-Écosse, c’est la première 
personne que j’ai nommée au conseil d’administration de cette 
table ronde. Mais toute plaisanterie mise à part, c’est une jeune 
femme de grande qualité, qui se consacre très activement à la 
défense de l’environnement; c’est indiscutable.

Autre point: Les membres de notre table ronde ont été d’une 
aide précieuse lorsque nous avons tenu la conférence si réussie 
sur le développement durable en Nouvelle-Écosse. Nous ne 
nous attendions pas à un tel succès. Franchement, nous étions 
inquiets. Nous avions invité de nombreux organismes du 
monde entier, en pensant qu’au plus, un ou deux d’entre eux 
viendraient, mais en fait, nous avons accueilli des gens venus


